« Ça passe ou ça ne passe pas »
Quelle est notre espérance ? Sur quoi se fonde notre espérance ? Nous, les chrétiens, nous avons une espérance différente de celle du monde. 
Jésus dit dans l’Évangile de Marc : « Le ciel et la terre passeront mais mes paroles ne passeront pas. » 
Le ciel et la terre passeront. Cela signifie que tout ce que nous voyons, un jour n’existera plus. Et si mon espérance est fondée sur les choses qui disparaîtront, mon espérance aussi disparaîtra. Mon espérance s’évanouira si elle est fondée sur ce qui existe sous le ciel et sur la terre. 
Si l’espérance de mon bonheur, de mon bien être, de ma réalisation personnelle repose sur mon conjoint, ou mes enfants, ou mon foyer, ou ma maison, ou mon travail, ou mes possessions, ma voiture, mes vacances, elle s’effondrera, car toutes ces choses disparaîtront. Toutes ces choses mourront. 
SI notre espérance repose sur les choses de ce monde, notre espérance mourra avec ces choses. 
Notre espérance doit être fondée sur ce qui ne disparaîtra jamais. Notre Seigneur Jésus-Christ nous l’indique quand il dit : le ciel et la terre passeront mais mes paroles ne passeront pas. 
Sa parole est ce qui doit nous apporter l’espérance. Sa parole est ce qui nous apporte la vie, elle seule nous donne la foi. 
Mais quelles paroles au juste ? Les paroles qui nous disent « tes péchés sont pardonnés ». Les paroles qui nous disent que « par le baptême en sa mort nous avons donc été ensevelis avec lui afin que, comme Christ est ressuscité par la gloire du Père, de même nous aussi nous menions une vie nouvelle. 
En effet, si nous avons été unis à lui par une mort semblable à la sienne, nous le serons aussi par une résurrection semblable à la sienne. » (Ro 6.6-8)
Ce sont les paroles qui ne passeront jamais. Ce sont les paroles qui produisent en nous une espérance qui ne passera jamais, une espérance qui demeure en nous contre vents et marées. Une espérance qui nous accompagnera jusqu’à ce que le ciel et la terre passent. 
Le ciel et la terre sont sous malédiction. Suite à la chute d’Adam et Ève, suite au jugement de Dieu sur le péché, le ciel et la terre ont été maudits. 
Le ciel et la terre n’ont pas conservés leur perfection. La nature n’est plus parfaite. La nature ne fonctionne plus comme elle le doit. 
Nous, les êtres humains, nous ne sommes plus parfaits, nous, les êtres humains, nous avons un mauvais fonctionnement. 
À cause du péché. À cause de l’existence du péché en nous, parce que nous sommes porteurs du péché, parce que nous sommes en rébellion contre Dieu, la nature et tout l’univers ont été maudits. À cause de notre péché. 
Quand Dieu a rendu son verdict suite à la chute, il a déclaré que les choses ne seraient plus faciles pour l’être humain. « Puisque tu as écouté ta femme et mangé du fruit au sujet duquel je t'avais donné cet ordre : ‘Tu n'en mangeras pas’, le sol est maudit à cause de toi. C'est avec peine que tu en tireras ta nourriture tous les jours de ta vie. Il te produira des ronces et des chardons, et tu mangeras de l'herbe des champs. 
C'est à la sueur de ton visage que tu mangeras du pain, et ce jusqu'à ce que tu retournes à la terre, puisque c’est d’elle que tu as été tiré. Oui, tu es poussière et tu retourneras à la poussière » (Gn 2.18-20).
Dieu a maudit sa création et son dysfonctionnement est un signe de son jugement sur le péché. À cause du péché, les choses ont commencé à ne plus marcher comme elles devaient. 
À Ève Dieu dit « J'augmenterai la souffrance de tes grossesses. C'est dans la douleur que tu mettras des enfants au monde. » Ces douleurs font partie de la malédiction de Dieu lancée sur la nature à cause du péché. 
Le dérèglement climatique n’est pas dû qu’aux émissions de CO2 ou la pollution en général. Oui l’être humain a pourri la nature, mais pas qu’avec son comportement dévastateur, aussi à cause du péché. 
Tous les êtres humains peuvent prendre des meilleures initiatives écoresponsables, les plus respectueuses de l’environnement ; tous les gouvernements peuvent se mettre d’accord lors de la COP26, ou la 27, ou la 28 ; la nature ne va pas être sauvée. Le dérèglement climatique ne peut se régler de nouveau. La nature est sous malédiction. 
La nature est condamnée. Le ciel et la terre passeront. 
Cela ne veut pas dire que nous pouvons polluer tout ce qu’on veut, ou qu’il ne faut rien faire pour améliorer les conditions de vie sur terre. Pas du tout. L’être humain a été nommé gérant de la nature, même si celle-ci ne fonctionne pas bien. Et en tant que gérant de la création, nous devrons aussi rendre compte de notre façon de vivre, de l’administration que nous avons fait des ressources naturelles, de la contamination et de la pollution. 
Si notre espérance est fondée sur ce que l’être humain peut faire pour sauver la nature, notre espérance disparaîtra avec l’échec de l’humanité. 
Si notre espérance est fondée sur ce qui existe sur terre, on ne pourra pas la soutenir dans la durée, car elle est fondée sur ce qui se dérègle, sur ce qui se casse, sur ce qui disparaît. 
L’apôtre Paul dit dans 1Corinthiens 13.13 « Maintenant donc ces trois choses restent : la foi, l'espérance, l'amour ; mais la plus grande des trois, c'est l'amour. » 
Pourquoi la plus importante c’est l’amour ? Parce que l’espérance un jour n’aura plus raison d’être. Un jour nous n’aurons plus à espérer. 
Quand Jésus-Christ reviendra dans sa gloire, il ne faudra plus l’espérer. Il ne faudra plus espérer le retour du Christ parce qu’il sera là, présent parmi nous. Ce jour l’espérance n’aura plus raison d’être. 
De même avec le jour de notre mort. J’espère une mort bienheureuse, mais le jour de ma mort je n’aurai plus de raison d’espérer, car je recevrai la vie bienheureuse que le Christ a promis aux siens. L’espérance n’a plus de raison d’être au Paradis. 
Pareil pour la foi. La foi c'est la ferme assurance des choses qu'on espère, la démonstration de celles qu'on ne voit pas. La foi c’est l’assurance d’être réconcilié avec Dieu par Jésus-Christ. 
Mais après ma mort, je n’ai plus besoin de la foi. Une fois mort, je serai en communion pleine avec Dieu. Du coup la foi aussi n’a plus raison d’être après la mort, la foi restera sur terre. Mais pas l’amour. 
L’amour de Dieu en Christ, l’amour du Dieu qui vient à nous, l’amour de Dieu qui l’a fait envoyer son Fils au monde pour nous racheter, cet amour demeure éternellement. 
Nous vivrons en cet amour pour l’éternité. L’amour de Dieu ne disparaîtra jamais, il ne passera jamais, il demeure pour toujours. C’est cet amour que Jésus nous a révélé par sa parole, et sa parole ne passera pas. 
Pourquoi la parole demeure à jamais ? Parce qu’elle n’est pas une invention humaine. Si elle était une invention humaine, elle passerait comme le ciel et la terre. Tout ce que les êtres humains ont fait, tout ce qu’ils feront, disparaîtra. 
La Parole de Dieu n’est pas une œuvre humaine. La parole de Dieu est quelque chose qui vient d’en dehors de nous. Elle nous parle de quelque chose qui n’est pas naturelle à l’être humain. 
Elle parle de la grâce de Dieu, de Jésus-Christ, et cette parole ne passera pas car Dieu fera en sorte qu’elle demeure pour l’éternité. 
Dieu a annoncé dans sa parole d’amour qu’il remplacera ce monde en dysfonctionnement. La nature est maudite, elle est déréglée, sa fin est annoncée. 
Jésus dit que « le soleil s'obscurcira, la lune ne donnera plus sa lumière, les étoiles tomberont du ciel et les puissances célestes seront ébranlées. Alors on verra le Fils de l'homme venir sur les nuées avec beaucoup de puissance et de gloire. Il enverra ses anges et rassemblera ceux qu’il a choisis des quatre coins du monde, de l'extrémité de la terre jusqu'à l'extrémité du ciel ». 

Ceux qui sont en Christ seront rassemblés des quatre coins du monde. Ceux qui sont sur terre et ceux qui sont au ciel, rassemblés pour recevoir la promesse de la vie éternelle en sa présence. Les élus, ceux qui ont la foi en Jésus-Christ, vivront avec lui dans la nouvelle création. 
L’apôtre Paul dit dans 2Co 5.17 : « Si quelqu'un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées ; voici, toutes choses sont devenues nouvelles » Par la foi nous sommes une nouvelle création, justifiés par la foi en Jésus-Christ, nous sommes renouvelés pour vivre dans la nouvelle terre et sous le nouveau ciel. 
Plutôt que de craindre la fin de ce monde, une fin qui est inévitable, plutôt que de prioriser sauver la planète, il faut se préoccuper aujourd’hui d’être dans la foi en Jésus-Christ pour habiter avec lui, pour l’éternité dans le nouveau ciel et la nouvelle terre. 
Il faut se préoccuper de garder sa parole, cette parole qui ne passera pas. Dans la parole du Christ nous trouvons la grâce de Dieu qui ne passera jamais, nous trouvons l’amour de Dieu qui ne passera jamais, nous trouvons le pardon de Dieu qui nous ouvre les portes du nouveau ciel et de la nouvelle terre. 
Voilà pourquoi Dieu a établi son église sur terre.
Voilà pourquoi il insiste sur la proclamation de sa parole. 
Voilà pourquoi il commande que les sacrements soient administrés. Pour nous garder dans son amour, pour nous donner la foi et nous donner une espérance certaine, fondée sur ce qui ne passera pas. 

L’église n’est pas sur terre pour mener des statistiques : combien de membres elle a en son sein, combien sont venus au culte pendant l’année écoulée, quel est le montant annuel d’offrandes, est-il en augmentation par rapport à l’année dernière. Ces choses disparaîtront avec le ciel et la terre. 
L’église n’est pas sur terre pour sauver la planète non plus. Sauver la planète ce serait aller contre la volonté de Dieu. 
Oui l’église participe à une prise de conscience pour une meilleure administration des ressources, elle appelle à être plus responsable avec la nature, mais son but principal c’est d'annoncer la parole qui ne passera pas quand le ciel et la terre passeront. 
Son but c’est faire connaître la vérité de Dieu et le salut qui se trouve en Jésus-Christ. L’église est là pour montrer les portes que Christ a ouvert, les portes de l’éternité de Dieu ouvertes pour l’humanité. 
L’église annonce la parole du Christ et prépare les croyants à vivre éternellement dans la nouvelle terre et sous le nouveau ciel. 
La désespération de l’écologie montre que l’espérance est fondée sur ce qui disparaîtra tôt ou tard. Soyons écolos, mais avant tout, fondons notre espérance dans la parole du Christ, une parole qui ne passera jamais. 
C’est l’éternité de l’humanité qui est en jeu, pas le futur de la planète. 
Le ciel et la terre passeront mais mes paroles ne passeront pas, a dit Jésus. Quand on parle du retour du Christ sur terre, certains le voient loin dans le futur, d’autres le voient plus proche. 
Ce qui est certain, c’est que notre fin personnelle n’est pas lointaine. Ce peut être aujourd’hui même, ou demain. Je peux penser que parce que je suis en bonne santé, j’ai encore beaucoup de temps devant moi. Mais en vérité, je n’en sais rien. 
Mon monde peut s’effondrer à tout moment. Mon travail, mes biens matériaux, la vie de quelqu’un que j’aime, ma propre vie, ma santé, ma famille, tout peut disparaître à tout moment. 
Quand ton ciel s’effondre, quand ta terre est ébranlée, quand tu vis des choses qui te déséquilibrent, souviens-toi qu’il n’y a que la parole du Christ qui ne disparaîtra pas. 
Souviens-toi d’aller vers la parole du Christ, la bonne nouvelle de la grâce et de la réconciliation en Christ. Quand tu es submergé par les soucis, quand tu es dans la détresse à cause de certains problèmes, accroche-toi à la parole du Christ, les paroles qui ne passeront jamais, accroche-toi à ses promesses qui demeurent. 
Aujourd’hui ce n’est pas la planète qui est en jeu, c’est ton salut. C’est ta paix qui est en jeu, c’est ton espérance, c’est ta vie éternelle qui est en jeu. 
Fonde-toi sur les paroles du Christ qui ne passeront jamais, fonde ton espérance sur les vérités de son pardon et son amour éternel. Vit dans l’espérance. Soit responsable du don de la nature que Dieu nous a fait. Soit responsable du don de la foi que Dieu nous a accorder en Jésus-Christ. 
Que la paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence garde votre cœur et vos pensées en Jésus-Christ et sa parole qui ne passera pas, afin de rester dans la foi, afin de garder l’espérance, afin de vivre avec lui éternellement dans le nouveau ciel et la nouvelle terre. Amen. 
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